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Qu'iliporte 1 it .. ..ît fluls .y i
dibord qu'ien 189 I deux 4e>e ; 1 iifX'
(lit(diocèse (de Saint-Pa uli, ee ede stilflva-
tei' et celle &e FAibatuit, fuîrent, avec l'as-
swettnt de lon Inii', sécularisées <out
laïcisées) et livrées au contro'le dui bureau
dles ocAles 1>1>1 ies. j Lritide lut li ten-
pète. Une d isc'ussioii générale et ardiente
s'eunsuivit. A côté dJe>, liîimîes sincère-
iiieuit li béraux (f ni accueillir îent a vec.joie
cet acte de bout saiîs et de virilité de Mgr
Irel'aiid, unev alU utlre parUti, selon le
coeur dle M. Tardivel, qui enîvoya porter àl
Roule ses protestaîtionîs, nion pas précisé-
mlent contre le sysème hiî-înêîne, c'est la,
.Vérité .. (fui iioýu le f'ait entrevoir, tuais

contre l'idée dle géuéraiser le plait dlit Fa-
i'ibault.

Il nlous seiiibe que si le syseime dle Mgr
Irefuuîd frit si iuîau vais un auraiît dû i tta-
qul-r directeîîîeuî et se boi'ei' a exiger sa
condainaution. lDe fait, ont a dû y pese
tout d'abord et essa ver d 'étouffilr l'oeuv-re
préconisée et coililu ieiicv par l'a relhevq nue
de Suaint-Pauil. Ont n'a guèere reuissi.

Mgr i.rceland< fut approuvé à Boule et un
décret de ]l S.(orérto (le lat Pr'opa-
gande inaîntimit le symtètîte étab)li à l'aLr-
bault, et il Stillwater.

Loin <le respecter cette décision du Saint-
-siôre, les catholiques (le l'école (le la " Vé-
rité .. aux Ett-Unis, (ot eil tr'ouve par-
tout) 0<.)i tinti renit I agi tt <i. Peiilaiît
qu1e M1. 'Jardivef ilialîuîeniat, Mgr' Irelani(
dans sa gazettev, VClcveque de Ne-\ork,
_Mgr Corrigan, interdisait l'bb lc(G'lynnî.

(2 est, a la site de ces dètîrele que Léoîî
'(111, lpour r'établir la paix religieuse aux%-
Etats-Unis, déléguia Mgr Souil en Ame-
quei avec 1Iliii l0fl \'Oi 'S.

C'~est ici (flue la véracité (le M. Tardivel
,se trouve cin ititéressatitepu i e

" 3gr'Sat>lli délgué apostol ique, arriva
en Allnérufue, dlit-il I avanit rél) ii les iir-
cllevéî1nes dles ftt-nsà New-York,
il leur soumlit mit' série (le quatorze pr'o-
positionis. Ces propoVsitîins fureunt livrées,
niml à pnlxe>s à la 1>11) is é t, lefhîble Tar-
di vel >. El les augîlîcîltoreiît gmaiî(eiient
le tru'Oible d's e'spiits, car les par tisanls de0
la sètli'sit)(o(it laïcisart in de.s éeo-

steîîs favorab'ile à leur' tI îèse et eoiître la
dîscîplîine t i'adiiuuuîell dle lEls

7o '' Alors " le ýa iit-P>re inîter'rogea
dîî'ecteiîîent et sépari'éteît chacun les ai'-
elîev&1ues dles Etats-Unîis sur la brûlanite

fquestioni sclaire.
-8o A lat suite de cette consultatioun, lé

Sainrt- Père (hirimii le débat par' une lettr'e
apostolique, cil date dlu :30 niai 1 89-3.
l)ans cette lettre, Sa Sainiteté déclare que
l'on doit obser'ver' tidèleiieît les décrets
dles Conciles <le Bitltinio'e touchant les
écoles paî'oiýssiale.q.

,9o Cette lettre apostolique mîlt fil) au1
débat. Il ie fut~ plus question de généra-

«lisci' le plan <le lFai'ibault, c'est-à-dire d'
bécularisci' les écoles catholiques et (l'e) i

faire (les écoles publiques et neutres.'
LA vérite, la v-oici .C'est lat résistamnce

coîiipacte offerte aux vues <le Ronie par l'é-
piscopat ainéî'ieain qui arracha aut pape la,
lettre apostoliquie dont parle M. Tardive].
Et encore, cette lettre, qui al satisfait les
gens de lit " Vér-ité," n'a-t-elle infligé en aut-
cuite façon (le blaime ix Mgr Iî'eland pour
son acte audacieux et si patriotique à la
foi&. Sanis cela, eoiuinenit aurait-il pu écri-
le, le 0 septemibre 1 893, trois mnois après lat
" décision finiale " vniue dle Roune, sans en-

courir la disgrâce dle LÉON XIII, " qu'il
s'occupait dans le îiionient d'étendrl)e a dlau-
tres laî'oisses (le sout diocèse le systèie
déjat établi à Faribault " ? Si donc le wppe
lie con(liuait po it loî'înelleillent. le plaît
adlopté par l'ar'chevêque de Satint- Paul, c'est
qu il ne l'avait point. uger ninvî, u o-
trair'e. Ainsi, p~uisqîue le systèmne était boin
dans le diocése <le 'Sainut-Paul, il <levait et
il dluit lctre égalceent partout ailleurs, S'il
est vrîai, connme a dit unu jour M. Tardivel
luiiîême que li véité ne sauî'aî var'ier
avec les cli iriats, avec les lieux et lesiu mi'

(les populationis (lui lHiabitent.
Que M. Tar(livel soi-tu (le là, s'il le peut.
Mais revenons à Ifgr -satolli et al sa illis-

sion auprès- de l'épiscopat aini'cain.
lit-il , raisonnable de penser quei Sa Sainî-

teté 1L1,(-N X[il. ait déégé]i Aiiérique
Mýgi' Satolli pou r umiso iprt-
te et aussi pleine dle dliflicltés' queCel le dont.


